
La Marche
« Et marchez dans l’amour, comme aussi le Christ nous a aimés
et s’est livré lui-même pour nous, comme offrande et sacrifice à

Dieu, en parfum de bonne odeur » (Éphésiens 5:2).
Dans la Bible, le mot « marche » décrit une activité physique régulière que
nous  faisons  chaque  jour  sans  réfléchir,  à  moins  que,  pour  une  raison
quelconque,  nous  ne  soyons  privés  de  cette  capacité.  Mais  le  mot  est
utilisé,  en  particulier  par  l’apôtre  Paul,  pour  décrire,  comme  le  dit
W.E.Vine,  « l’ensemble  des  activités  de  la  vie  individuelle ».  L’apôtre
l’utilise dans ce sens pour décrire des vies vécues dans l’ignorance et la
désobéissance envers Dieu, mais surtout pour décrire notre vie en Christ.
Le  chapitre  5  d’Éphésiens  contient  des  thèmes liés  à  la  « marche » du
chrétien. Certains sont des références directes, d’autres sont implicites.

Dans les versets ci-haut, on nous dit d’abord : « Et marchez dans l’amour,
comme aussi  le Christ nous a aimés et  s’est livré lui-même pour nous,
comme offrande et sacrifice à Dieu, en parfum de bonne odeur » (v.2).
Cela n’est pas surprenant. Tout ce que nous avons et ce que nous sommes
est fondé sur l’amour de Dieu (Jean 3:16), l’amour du Christ (verset du
jour) et le ministère du Saint-Esprit (Romains 5:5). Les caractéristiques de
cet  amour  sont  décrites  en  détail  dans  1  Corinthiens  13.  Cet  amour
caractérise  tout  ce  qui  suit  de  la  même  manière  qu’il  est  la  première
caractéristique du fruit de l’Esprit et caractérise toutes les caractéristiques
qui le suivent. « Mais le fruit de l’Esprit, est l’amour, la joie, la paix, la
longanimité,  la  bienveillance,  la  bonté,  la  fidélité,  la  douceur,  la
tempérance » (Galates 5:22-23).

Au verset  8,  nous  devons  « marcher  comme  des  enfants  de  lumière ».
L’apôtre  donne  un  contexte  plus  précis  à  cet  ordre  dans  sa  lettre  aux
Philippiens : « Faites toutes choses sans murmures et sans raisonnements,
afin  que  vous  soyez  sans  reproche  et  purs,  des  enfants  de  Dieu
irréprochables,  au  milieu  d’une  génération  tortue  et  perverse,  parmi
laquelle  vous  reluisez  comme  des  luminaires  dans  le  monde »
(Philippiens 2:14-15).  Il  nous  est  demandé  de  nous  assurer  que  nous
marchons avec prudence : « Prenez donc garde à marcher soigneusement,
non pas  comme étant  dépourvus  de sagesse,  mais  comme étant  sages ;
saisissant  l'occasion,  parce  que  les  jours  sont  mauvais »  (vv.15-16).  Il
ajoute pour souligner, dans le verset suivant : « Ne soyez donc pas sans
intelligence, mais comprenez quelle est la volonté du Seigneur ». Le temps



est  précieux,  et  nous  devons  constamment  considérer  sa  meilleure
utilisation à la lumière de la volonté de Dieu.

Paul décrit ensuite une marche joyeuse : « Et ne vous enivrez pas de vin,
en quoi il y a de la dissolution ; « mais soyez remplis de l’Esprit,  vous
entretenant  par  des  psaumes  et  des  hymnes  et  des  cantiques  spirituels,
chantant  et  psalmodiant  de  votre  cœur  au  Seigneur ;  rendant  toujours
grâces pour toutes choses, au nom de notre Seigneur Jésus Christ à Dieu le
Père »  (vv.18-20).  La  dissolution  est  un  excès  d’indulgence  et  de
gaspillage décrit de manière vivante dans la parabole du fils prodigue. Au
verset 21, nous avons la marche humble, « étant soumis les uns aux autres
dans  la  crainte  de  Christ ».  Paul  termine  le  chapitre  avec  l’exemple
pratique de la marche dans l’amour décrite dans le mariage chrétien. Cette
relation devrait visualiser l’amour du Christ pour son Église (vv.25 et 32).

La marche a un point de départ. Nous sommes immobiles, puis nous nous
levons et marchons. Chaque journée devrait commencer dans la quiétude :
« tenez-vous  tranquilles,  et  sachez  que  je  suis  Dieu »  (Psaume  46:10).
Aujourd’hui,  nous  nous  réunissons  dans  la  quiétude  de  la  présence  du
Seigneur pour nous réunir et nous souvenir de l’amour divin du Christ,
répondant par l’adoration et nous levant pour marcher dans ses voies.
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